
LE P O I N T  D U  J O U R ,
O U

R é s u l t a t  de ce ÿ a i  j,ajféla vd lh
à-1Ajjemblét Nationale.

N'̂ . C X L I I I .

Ù ü  Mercredi Novembre iyZ^,

A p R à s  la lefture des procès-verbaux, M. SaJoiaob 3 
Fa,t celle desadreffes d’adhéf.on &  des dedlandes parti- 
ctd.eres des villes de Moulins, Avalons, Lu« en Provence, 
Bnlbec de Momehmart &  du bourg d'Avenai en Chain: 
pagne La -frille de Roman a envoyé le procès-verbal de

le des chaffeurs royaux
<1̂  Dauphmé, &  de la milice nationale.

Bordeaux ne celle de fe diflinguer par fen pattiôtifme;
Les élcaeurs de cette ville &  les officiers de la milice
ont montré dans nne adréffe, leur indignation contre l’arré;

meux de la chambre dès vacations de Rouen.
Les éleaeul-s de Douai adhèrent au décret de k  cen- 

triDiiuon patriotique.

que laffembléeiugera néceffaires. Le fiemenaht-général &  
procureur du roi du fiége de Bernai, convaincus que 

«a jufcce gratuite honore lt magiftrafure, ont délitéré de 
ne plus percevoir les émolumens attachés à leufs chafees;

bailliage royal de Saint-Pierte-le-Moutier ; en en- 
rég^rant avec refpeû &  reconnoiflance tons les décrets f

.  S / “
Z’
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•.fsc --^
Des tillgîed* -fle feînt-Pienc de Mérte»u «fl

&  de-feint?Gilbert-des-boU, abandonnent à  1» *n:î«on les
^ e n s d e ^ ^ u v e n s . f o n s t a r é f e r r e d ’nnepc^^^^^^^

d è p a i  du bailliage dtf Langres «nt feit lire wne,adr«ffe 
paf 'laqwllelctfïiabitans dè ccite ville demandent dette au- 
K T t e c e v o i r  '40' mille livres , -,u c le dtapute v<..

leurs bois, oifive dans la caifle des domaines..MM. lh e
ven ot, de’ MarolfeS 6^ D réyont,em inf.ftèfo«em ent^ ur

eme cetfé  autorifation fie a c c o rd é e  , en ddant,-que :tette

femme d-abord deflinée à des embelliffemeus 
plus lieu , fera plus utilemeiu employée a pourvoir &  S F  
l i t  les marchés de b lé .  parce que le s  feinuers refufent de 
payer les fermages, &  vendent leurs-grains aux accapa­
reurs. Cette demande a été ajournée a  deux heures. /

• • O b a repris l’ordre du jcair fur,.les- affemblées ^  dé­

partement. Gn fe rappelle que la "
pouvoir exécutif for 1«  adminlftranons de 
Îv o it excité U veille la réclamation.,de * '
on reprochoit au comité de n la v o U -p A 5 .^ ^ .^ r ^ !^ '«

• dont cesaffmbiéesadmindVadvesfMÇHeqc.durgçft,^^

d-ètablir leur dépendance
-̂ ■ 1, rapporté le  tfavail que k  coimte-avmt Un_ick

' W o h a k n s  des adminiftrations;de,d4pa^îcmeW^ '>= 

V  cclks- de d lftria , fous l’autorité .dés .
'■  D'é réalèr' en exécution des décrets de A g jfe p q R ^  "  

tîonale légiflative , la répartition .par les déparwieu*: en­
tre les-tfifltias, par les diftrias ïi«r« k»^«eWPi‘1f»utes „ 

-• Mûtes lèskontribUlions d i r e ^  impof^es-fu--

’ ■“' t  T «  ,« i  » » « , .=  1. p « « p .io -Is lÏ Ï

y.
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( iô i  )

•rétributions, ^  les agens qui en feront chargés ,1a 
ment des dépendes 9c  des alTignatioi î locales, '

« a®. De furveiller fous les ordres du çoi, toujours d’après 
les décrets du corps Ugi^atif, tout ce qui concerne le ibu> 
lagement des pauvres, maifons &  atieliers de charité, 

'maifons d ^ è t  6f dc-corre£Kon,  prifons, poUce des njen- 
dians &  vagabonds, les propriétés publiques, la police des 
eaux &  forets, celle des chçmins, rivières ^  autres.choies 

• cemmunes.
w lies Voûtes j chemins, canaux &  travaux publics, de 

toute efpèïe relatifs aux befoips du départcnient partici^ier ; 
la fatubriié , la' sCiretè &  la tranquillité publique,. .,

» 'Uçntretiefl,  réparations, reeonftruéüons des égllfo,' 
presbytères &  autres objets relatifs au fervice du > 

‘ rècIiiçàiiQn publique &  i’etifeignetpent politique &,mçsal. 
Eirfiu, les milices nationales, ainfi qu’il fera expofé.dws 
les articles patticniiers. m , ,  ̂ ..

A  peine cet anicle a-t-il été lu , qs’on a vtcfqrtir de 
toutes parts une foule d’amendemens. ■ ? ,

•R?. Dailli dçtnandoit,  û fqjis le nom de trjyaux publics 
dé toute efpèce, on entendoit comprendre les travaux 
'ipnitatrès&'les fqrtincarions. {rl. Fermond voulait ajouter 
à 'I’articre, que lesconteûadons furvenues.au,fujet des im- 

' 'pofiiiohs fereienl jugées par le département. M.,de flqu -̂ 
piar n’exceptdit d« leur compétence que les, travaux,,qui 
étoient d’un intérêt général pour tout le royaume j RJ. 
l ’évêquéde Clermont s’élevoit contre l’airribution relative 

' 'à rénftign.emeUi delà morale qulderoit êjrc attribué au;t 
çccléfiàfti^ues.ï fon amendement éioic ,fauf, Ux. d^its cjfea- 

' iUlidèi papepfJ-dcs-^TO^es.. -
M. Demeuuier a diftingué auffi-tôt la morale civile &  

politique , de la moraje religieufe i. &  U propofoit d’ajoutec 
çes mot ,̂ fans qu’on puiflê janviiS' en induire que l’aSembUe

es
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département ait la fii^éiîUnce de la m o r^  j,elig[e}tfe. 
M. Dnpont' diî Big'èré'à înfi-fte plofiéflrs f̂ois j ôur que

ii’éft pàf î!in-)jftmV'dîr f u f f i f a ' a t ~ ^ t  ^u’uD§.,g(-. 
lefliblèe ddiMÎnifti'atlVé ait au'fîl'le^Hroit ÿ ^ o n n e r  dins 
J es narî’èrts urgentes, &  *d«
^&pre àtftonté. Comment tmàgmer'’qu*îmê a'dinini|lr«l^p 

'S e  province ne pourra pas ord’onnef îa plui’̂ iégère r̂épa- 
^tion danç les presbytères, fans upe autprilhtion,^

M. Target a répliqué , qiié Ie*înct jiirveiïkr^a’  ̂
•înconvéniens du nfot erionaer, &  que n̂ 'nmoins t̂li^^ ù̂p 
■ (affembléb ordonnera ce qu’elle croira néceÿaijè au^bit^ 
du département. V Lpl«l

M. Moreau fe pîaigroit de ce qu’en ne ÿ|bh^pa^:
>î)«/r -/b«ffionreV par le roi.
; -Selqn M. Bois-de-Guet ,H fanbîrdiré que lesalïemWé'i|f 
lèe'dcps«è!îiCt]t &  dé difeîà étbiént'àutbrirés k rendre 
extemoïtes les rôles des Iftip'ontions / S  tm li n y aurojf 
plus d’agens interm.çdiaires entre le rol'^Içj^à^uitjécs, 
4 e-‘dép:(rtertient.
. Selon M. Dcftoùrmél, il falVôit Sire qiif 7e| çszcrnçs 

&  autres bâtimeiis militaires' lêro!cnt'a'''laJcha!ç^e^^'||jte 
Ja dtfêâiOn des pro^ncès. ’ '  ̂ ^

'M . Ktfîroütér’Sériroit qu’il fut Yait i^ention 
k Tarticle des ports &  tanâüx. ’  " ^
■ :• M. B^Trèré' de Vîtronc’ deniftl^cit‘'etî'^n D*oaÿ]ia|pà  ̂
dlajôirter à là -coinpétencS des'affemblics de'‘aègarte- 

■ »ent, le «fVi'it de, ■ lurveHlér l ’àdriliHîWanon‘ '^ s  rèvei|iyd 
Ses eaux-minéralcs, IVxpibitalrc^'iles'miiies ISc' càrnei^s| 
de;nwrbre‘,' l’aiiîÉifîfation ■ Ses''cbtnrtiùna‘iiics k ''p !a ï^ r,&  
6«-iouti la Tatificiï-des Co'myrft-Bî: dè'Bènrcs des cdmr' 
munames. ^ ,

- i  -Ineqstj .-L- 'wu ^-'.'làldo UwdiïD sb I '
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(  aÈ3 )

MaU M. Target a obfcrvé'que le comité avoitr d'aboïd 
•feit dans ra'rtide 'une nomenclature des différcns cijecs-qui 
font’ de la compétence des dcjanemens, &  qu’enfuite le 
deltnité avoir préféré de les défigner fous des noms gcpé- 
r ïu i ; (Jue , par cxcinple , ces niois propriété publique- ren- 

•feriiioicni les divcrfes propriétés de la nation ,& dĉ  coiji- 
■ fttuu'autéS , téls que les domaiues, les bois, les mines, &c. 
' & ‘,qüè idüs cesi objcu feroient la nradère d’articles pof- 
léneurs.

M. Plfoii du Galand a demandé d’abord l ’ajonmeiiient 
de tes ajournemens divers j il s ouloii qo’oa ia%ât, daqs 
l’article propofé le mot ordonner̂  comme étant déjà pOïtté 
dans un article décrété ; il a lu cnfuite neuf articles, djfts 
lefquds il développait l’idée du comité. > ■

M. de Foucaud a fait diverfion à ces débats par les 
plaintes qu’il a portée» corne le comité, de ce quç- fes 
travaux n’étoient point imprimés &  connu» avant d’être 
difeutés, &  de ce qu’on ne travaillât que du jour au jour 
&  fans plan général.

iVI. (le Volnei a défendu le comité, &  M. Target a 
annoncé que le comité alloir publier vendredi un travail 
ultérieur fur les municipalités.

■ M.Poptilui,reprepaijtle cours des (iébats, adjugcoit aux 
dépanemens le droit d’ordonner 'es fimples réparations, 
&. loiit ce qui tendoit à conferver.

M. Féro (lemandoit que les dépjrtemens puffent jmpflfer 
néc'effatres pour des objets prefl'aas, jSc.juf» 

qù̂ à; dné cemiiie, femme. <• On doit régler par:tm article 
pùiiérieur, ;8 liit M. Target, les fecoiirs.d’impofitioQ que 
ks 'dépanemçn>,(çroin, au.tori£éi'à,,,iever pour leur dé., 
penfe locale &  pour les travaux publics, rclatifi à cbaqué 
dépanement.

M. de Crillou obfervoit qu’il y  a de» dépenfes qui re-;
Z a
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(  ‘ 64 )
|«fdent uniquement les proTÎnces, & , qui doWcht être 
faites fans aroir befoin de l’autorifarion du roi ;• &  qu’au- 
tremiin , il feroit impoflible d’adminiftrer le royaume.
K Mais n’oubliez pas que vous faites b  conftitution, difoit 
M. Defmeuniers; vous pofez les principes.généraux qui 
font pour tous les temps. Sans doute, on n’aura pas befoin 
de recourir toujours au roi au corps légillatif, celui^  
donnera une autorifation générale aux départeniens- pour 
faire ce qu’ils croiront néceffaire. »

On a demandé rajournement fur tous les amcndemens 
fans exception : cet ajournement a été prononcé, &  Ton 
a décidé d’aller aux voix fur l’article du comité, qui a été 
décrété à une très-grande niajorité.

Ici, un de MM. les fccrétairei a annoncé les membres 
'du nouveau comité'des recbcrclies, dont voici les noms : 
MM. de Foucaud, de Chabrol, Tiirpin, Viallur, lévêque 
de Nîmes, Henri-de Longuève, Taillardat delà Matfon- 
N euve, Ivernod , Thnaud ,  Ditrget ,{ Vernîn &  de 
Monfpey.

MM; Emery , Goupille de Préfdd , &  lé chevaliér de 
'Botiflcrs, ne font que fuppléans. • '

RT. lé  garde-dss-fccaux a envoyé les décrets •fanéBoo- 
nés depuis le 4 août, &  les aeexfis de véeepriena de-plu- 
lieùfs magiftnts &  numicipalités. Pourqnoi touoces beaux 

• décrets' d’une nation légiflative font-ils revêtus encore de 
la formule gothique de nos loix-, &  de l’dncien langage 
du defpotifme, car tel ejl notre pUifin , '

M .'le garde-des-fceaux demandoit encore 4  laffembléo 
qu’elle voulût bieu s’occuper du mémoire concernant la 
police des grains &  marchés, des emprunts dé'ihérés par 
Belânçon Ŝ  autres villes, &  d’un mémoire relatif à la 
manière de procéder aux impofitions dans les-pays régis 

par «les états.
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M. Targrt a proppfS de ^élibè’^r vm autre article, qui, 
avoit. cré reftifié. d’après les obfervarions que rnfièmbléo 
ay« t iiiites à . l’aircmblée. La voici tel qu’il a été lu Sc 
décrété

« bas aiTeiablées admimllracives Tom (ubordoi^nées au 
roi,  conim* chef, iupréme de U nation &  de l’admirii/lrar 
tien générale, j '&  al'es iie pourront exercer les fouâions 
qui leur feront coatiees , qrc ièlon les règles preferitas pat 
la conllitiition &  par les decrets des legillaiures là.uclïoa- 
cées par le rai. ’>

A i. Target» lu un troiüèiiie article conçu ainfi: '

«t LIks ne pourront établir aucun impôt peur quelque 
caufe ni fous suelque dénomination que ce .loir, en ré­
partir ascun au-delà des fomnius &  du temps âxès.par 
le corps légtAatif, ni faire aucun emprunt ,.fans ,y être 
autorité par lu i, fauf à pourvoir à l’éiabliirement ou «« 
maintien des Bioyens de leur alfurer les fonds tiècefToircj 
«U payement des dettes , aux dépenl'cs locales , imprévues 
&  urgentes. «

Après la lefture de cet article, M. Fero a obfervé-que 
la province, ainfi qne tous.les anciens pays d’ètais, avoient 

-eoMtaftè «les dettes pour les befoins de leur admioiftra- 
- tioii ; nue ces dettes étoient facrées, &  qu’aucun décret 

de VaiTcBiWée ne poirvoit empêcher que de.pareils..debi- 
rciiri ne ptiAent les moyens nécelTaires pour payer leurs 

•créanciers, &. qu’ainfi cet article devoit être amendé.
M. Target a répondu , qu’on ne pouvoit pas mettre 

dans la cenftitutton des dirpofitions rehrives à des -objets 
locaux &  paflagers &  qu’il feroit pourvu dans la lutte 
au payeiiient des dettes des provinces.

M. le préfulem a dit qu’un trot pouvoit accorder tous 
tes intérêts des provinces d’état, &  qu’il fuffilbit, d’ajouter 
à la fin de l’article, ces more : au payement des deiies. .
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• I V t ic fe ,  tel qn'il e ft, ne préjugeant ' Tien, dift.it 

M. Dcrn’«inicr-, ferez bientôt'obliges de porter un
décret pour tous I s paj^ d’ctat relativcrWant à leurs dettes ; 
l’affcmnéc poi'rvorra d’nnr ^manière fp-cialc à cet bbjei 
efTcntlel, &  peut-être 'es provinces d’état devront ê î«er 
ure comniiflioti intermédiaire de- toutes les partie» de la 
province pour la liriuidation de leurs dettes.'

M. Target à- ajouté à l'.intcîe, ces moist au pjjrmrnt 
Jrs ■ /eus, &  l ’article a é;e unaniirement décrète.

Un dernier article a été décrété enfiiite fans atictme 
difficulté, tant le principe qui l'énonce a -de l’évidedce. 
On avoir vu quelquefois le* cour* cafler des délibéra­
tions prifes par le* afienib'ées des provinces-, &  établir 
un conflit de pouvoirs toujours funefle an -bien ptiblrc. 
Mais une bonne cotrftiiunàn ne doit pas tolérer de pa­
reilles inciirfions par k  pouvoir judiciaire, fur le pouvoir, 
admlniftratif. Voici l’snick décrété en ccnféqiic-nce :

n Elles- ne pourrom être troublées dans' rcaercke 
de leurs fonftions adminiflratKcs par -aucune a£le du
pouvoir judiciaire.. . .  . , . .

M. de Sernon efi venu enfiüte rédani'er, au iioni de 
la province de Champi-gne, l’cxérurioB des' décrets de 
rafTemblée'fur les itnrefnions. ,

n Le décret du 26’ -feprembre, a-t-ii ffif , ' p'rt'rte_ qué , 
d-'HS les rôles de terrer les impofirioüs de ‘ ," fés
ci-devnrt prmlègiés feront cdnircs-adêçlcs anrds-c'oiT- 
tribùàbles dam la même proportion'- &  drfnS''fà nifeinf 
forme,  îi r.TÎfon de toutes leurs proprrér*és',‘ tt^îôîfiïtiotts 

^c'atitrésTactlrés. -  j '  .. .
11 La proclamation du roi, en date-du tft ( ï^fare"def- 

niér, -p'ouT la réparririon ■ '̂és inipc.fitirfis”'o/d}har-(-tès--d» 
ranr.èè'-irtckbainé tpnroît traiter- dyée égalÿs^tdus'-lerxi- 
toyêns; Sr néanmoipV fcéivairef’ cette' ègâfité éiV écn'lli- 
craiit rarcicn régime rtufif dans la rcpariition.
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( i^hy  .
. JLVticle XVIH gtpclaflwtwn porje, que.kcote
perfi30ftÇ.l)ejj,rçl^'^_aiix facultés j,pj-pyenan^. fie ia'-proh

.®̂ jyÇS V Æomnieree.ou 
1/1,̂ r je - ,  ^^ptref-ifeye^çiii^.quelœsqiîÊSvpe .pûiipra être 

dopiicUe-des «opiribuablej, ^  . 
5̂fSf^Sl2«iiRf<}t.cîSç.ua d’quxdiaprés desbafesT'HflifofJ ês*- 

Tout propvicpysej, ç^-deva^t privilégiê ow taiilisfcle, dç*?.. 
■ pûc||ié. hors de, If fpr.ovinca „ feroit donc. impofé ^ns> le 
lieu de fo^xUoijcUc, &,pour des propriétés qui feront eniièra-?. 
mentjgnorées des c^arttteurs.qui régleront fonimpofition.

de,Sornon faifoit voir qu’il réfultoii dc-k une grande, 
ujççtdfude qui ne pouvoit être fixée par aucun principe 
générai, ni par-les conooiflances localesj que d’ailleurs.,.à 
l’égard .de ceux qoi ont leur domicile daqs la çapjt^  ou 
dans une autre province, leur contribution eft entièrement  ̂
P^[4“ ?.P9ur la Chainpagiie, &  ne peut plus éâire partie 
de la aiaffe générale portée aii brçyec des impofirions qu’.elle 
^91?, Ces propriéttires feront impefss-à leur
doiplcye ; leur contribution yiandra doive an foubgemeot 
de la capitale ou de la province qu’ils habiieot ; 'elles s’ap -. 
pliquMQnt a|nfi les rci?ources des contribuables, .qui, fotJS 

'S\S> W .  leur ,propriété, leur font étrangères:. 
Il paroit que la proclamation du i6 oétobre a répandu 

des,:qjarg)ç,s daçs,k. province de Champagnej le gentil­
homme qui n'a d’autre, fortune que la métairie qu’il fait 
valoir,_,le.cultivateur, ci-devani taxab le,  qui n’a d’autre, 
reirpurcc^que (qn champ,, voit avec douleur toqs,les grands,-,, 
proprié^^çes, non,-(éuiqmcnr 'porter leiu' .fortune hors de 
la province', niais encore ne rien payer des iiçppfitions 
dont-die. cû accablée. . . • . i ,

M..de,Sernon .a donné enfuito queiqnes_déyeloppismeni 
fiir . Jcs. fojpiçs. de répartition de la taille , par leti^e^es ,il.

 ̂ des contribuables-dpjnicüiés, .
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( i 6Q )
-fi uné pâM'ié'de la madcre impolabte cft fcuftraîw à 11m-» 
pôt;f» le plié •’ riche propriétaire ,  adoptant le fqoi.t 
de la captiale, eft par cela'même- difpcnfé d’acquiucr. ft 
poi iien dfcs’Hlar^s de l'état; Il apropofé de dccréutr ,•» que 
toutes les propriétés feropl impbfées- à raifon de leur revenu 

■ fiir 'le rôle de cKacutie dés communautés dans l’encUive 
de laquelle leurs biens (é trouveront C.rucs. » •

M. Prieur, après avoit développé les- mconvémens pré-r 
•?enrés-‘ par M. deSem oo, propofoit de décréter, » qu?
■ pour lintpcfirion de I W e  1750, la ccte perfonaelle» 

felative rare' facultés provenantes de la propriété des i ^ e u -  
bles, ne pourra être faite qu'su Ueu de la f«u?tien des 
itens où elle fera réglée pour chacun des coiuiibuables. 
d'après des btifes unifonnes. »r - • • •

M. Biozat apropofè un autre déctWdonc ilétendok les 
dirpofiiions à tou:es les provinces du royaume. Çiufieurs 
membres qm combattu ou foutenu la demande de la Cham­
pagne; MM. Boucttote^j.Anfou, Duboé de Craitccy, 
MontloftCE &  Daily opi pfopofc différentes obfervations a 
ce fuiet; mais quelqu’un ayant ouvert l’avis de confulter. 
k  comité des anaoces fur cette qneftion, en conféquence 
ruffaire à éié renvoyée à ieudi , pour êtte jugee apres 
qù8 ce COHÛté en aura pris conm/riflance. 'tt.-td t..

Ceft du feirt des cloîues que foïiegt l«. plufr-grtmda 
exemples de générofité. Ce font des fejnmss; quV-ftn.i rc^ 
-fioficé à b  patrie, qui doonsmc-'lès. plus.fo««. preuves 

• de patttotifme ; & ,  pour le tendre plus intéreffani,  eUefî pnt 
chargé M. de Sainc-Aldegonde , député du bailliage-:d’A - 

■ •'Véfttesr'd’éàpôrtct-l’hoaimage à Ibflepbiâe nationale : ih 
■ •i! lu 'K  lettre ftiivnme , qtri mcr'nc-d’stre conÜ6nèe ';.i.cic 
-'tîuaii’i .. "1.; ..-v.iidti ' .• 'Tj îsh ■ • ;
16 , *r. - -- .. asb • •

^  ' l é  ‘■ çÜjç'iKd 'de- s
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8 ç  fc c o n d c r  ' l e s ' v f c s 'd e .  l 'a f lc m ijJ ic  n a i io ; i3 lc ;  e n  e o n tti*  

b iia n t  e n  q u e lq u e  c jv rfu  a u  t i e n  t o m i r . u i i ,  a  v u - ,  a v e c  

tc g i-« t.,-q Q fiiie 3 lü a  q u !i l  SV5>U fa it  fo u s ie ,T è g .n e  d e  L o u i s  X V  

dq> V a rg e n c e D S o Ü * .- l‘( w  i g l i l e ,  n e  lu t  p e t t a e u o i t  p in s  d «  

to H te itu e »  à Ü a u g n iü f î t a ù o n jç lu  n u m éraire»  , - -

a v n u i f é n s ' & é ^ q p ' p t a s  c m p ^ e ffé  à  p o r te r  fur. r a u t e l .  t c  

la  p-’ t r ie  u n e  ü fir^ ftd u jq u i .p û t lu i  é rre  a g r è a b lç .

• Y M ilè z - .v c a 3 io e i j . ,  M o n f ie u r  l e  G o r a ï c , - v o u s  c h a r g e r  d e  

■ .p<éfenter à  i ’a f le r o b lc e  B a â o n a le  l e  c o n tr a t  q u e  n o u s  a v q o s  

,W lb o n * iiT ;d e  v o u s  e d c c f l e r ,  p o n a n t  c«5nûi.t\ition a u  p r ç n t  

d è  TiQtre c ^ p i t r e ' , :  d ’ u n e  r e n te  f u r  le s  d o m i n e s  d e ^ $ i 

iM a je f t é ,- .a h  c a p ita l  d e  1 4 7 0 0 0  l i v .

. '  N 6 « 5  h o iK  e ft im e r o n s  h e u r e u fe s  f i  c e  f a c t if ie e  e ft  r e ç u  

a v e c  a u ta n t d ’ in d u lg e n c e  q u e  n o u s  a v o n s  d e  p la if ir  à  l e  fa ir e ;

" ’ N o u s  a v e n s "  l 'h o n n e u r  d ’ è tr e  ,

^ o n f i e u r ,

' '  V o s  tr è s -h u m b le s  &  tr è s -o b é iffa m e s

" ■ fervanies DE Lannoye , abbelTe ;
G m S T E L L E  ,  D E  G ï h s t É L t E -

....SaINT-FIOIUN , B’OlTLTREMÜNt *
. • r . r p . ' i n o o  n e . -

:--,i  i o a u [  ttUj ar,..-[

M .  d é  S a i n t c - A l d e ^ o n ^ - a - r e m i s  l e  c ô n t r a r d e  r e n t^ ,d a  

' 'Ü b  ih a M  'i 6 & 7  ,* ô n v o ÿ é  p a r  c e s  b o n n e s  c ito y e n n e s *  ■

■ L ’ â ffê iü b lé e  a 'b é a if ix ju p  a p p la u d i  à  c e t  a û e  g è n é f a m C j,.^  

'-Æ r '- 'k  d è in a n d è -d e  M i  e » t &  d e  p lu f ie u r s a u t r e s  aietp.b.çes,'

■ 'e llO '- a - e m r c fÿ è 'V ^ à  •d é s -  r c m e r c im s n t s  p o u r  le s . r e lig ie u s e s  

|)StrftS8B j‘ 8d ü l ' - .  , ■

■ " N croS P e  d e v o n s- J3M p a ffe r  -fo u s f i le f lc e  q u è i M ^ M i h i e f  

l ’ a ffe îf tb lè e  d if fé r e n ts  p la n s  d ’a in é lio ta t io n ^ .i fp ic  

f u r  l ’a d n / n iftr a tio r i d e s  c h a r i t é s .p u b l i q u e s ,  f a r  la  f é c u la -  

r i f a i io n  d e s  o r d r e s  r e l i g i e u x ,  fur. le s  i t à v â i ù f  j iü b l ic s ,  8i
'p f f n c ip à lê m e n î- f u r  la  f u p p r e ^ i i d d l f w j n i o r s - g é n é r a u *  Se
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■ ■ 'Vîi' '*<■

( V 9 ): *
SBtres règiffeors, dont tes ininienres profits dèrorïfitla 
fubftance des peuples. Une partie des vues &  dés réfoniics 
propofses par ce bon citoÿen, feront fans doüte bientôt 
exécutées fous l’beureufe infiuence de la liberté, &  c'clï 
fans doute le prix le plus doux que M. Mittiér attache à 
fes travauif.

On foiifcrit, à Paris, chez C u s s A C ,  Libraire ,  ad 
Palais-Royal, N”‘  7 &  8 , &  citez les prindpaüx Librairoé 
de l’Europe.

Le prix dé chaque abonnement, de 30 numéros', eft de 
6 livres pour Paris, &  de 7 ILv. 10 fous franc de port dans 
tout le royaume. On cfl prié d’aflfanchir le port des lettrés 
&  de l’argent, faiÿ cette précaution les lettrK ne feroteni 
pas reçtiesi
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